
VEUILLEZ PRENDRE NOTE QUE L’INJECTEUR VOUS EST OFFERT GRATUITEM ENT. 
IL VOUS EST PAR CONTRE DEM ANDÉ DE PAYER LES FRAIS POSTAUX.

VEUILLEZ COCHER LA CASE QUI VOUS CONVIENT ET LIBELLÉ VOTRE CHÈQUE À CACTUS M ONTRÉAL

NOM BRE POUR UN ENVOI POUR UN ABONNEM ENT

1 À 2 EXEM PLAIRES 3.00 $     15.00 $
3 À 5 EXEM PLAIRES 6.00 $     20.00 $
10 EXEM PLAIRES 8.50 $     35.00 $

SI VOUS DÉSIREZ PLUS DE COPIES OU QUE NOTRE SÉLECTION NE VOUS CONVIENT PAS,
VOUS POUVEZ NOUS REJOINDRE AU : 514-847-0067 POSTE 204 OU PAR TÉLÉCOPIEUR AU : 514-847-0038

OU PAR COURRIEL : linjecteur_udi@yahoo.ca

DE PLUS JE DÉSIRE SOUTENIR

L’INJECTEUR À L’AIDE D’UN DON

D’UN M ONTANT DE________$  
M ERCI

(4  NUM ÉROS)

Pour le présent numéro traitant du
travail, L’Injecteur vous invite à
découvrir quelques faits sur la
caféine et le tabac qui sont ni plus ni
moins les deux drogues les plus
consommées dans le monde et sur-
tout dans le milieu du travail.

Quoi de mieux qu’une cigarette ou un
café avant ou après le travail, pen-
dant le break ou après avoir mangé,
en attendant le bus. Et bien tout
comme moi, des milliers de gens
agissent de la sorte. La caféine est la
drogue la plus populaire et la nicotine
la deuxième plus consommée sur la
planète. Nous retrouvons de la 

caféine dans le chocolat, les boissons
gazeuses ou énergétiques, le thé, le
café et j’en passe. Bien que la caféine
produise un effet stimulant sur le sys-
tème, ces effets ne sont en rien com-
parables à ceux de la cocaïne et des
amphétamines. 

On estime qu’il y aurait plus de 100
millions de consommateurs de café
au Canada et aux États-Unis. On
estime aussi quand 1998, les ventes
de cigarettes se sont élevées à 5 200
milliards partout dans le monde. 

C’est Jaques Cartier qui rapporta le
tabac en Europe. Jean Nicot (d’où 

vient l’appellation « Nicotine »),
convaincu que la plante du tabac
avait des vertus médicinales, en
expédia 1560 graines à la reine.
En conclusion, j’aimerais ajouter que
la nicotine compte parmi les plus
gros « rush ». Quant au sevrage, la
dépendance à la nicotine est très
forte tant physiquement que psycho-
logiquement. Il est donc très difficile
d’abandonner la cigarette. Certains
ont même recommencé à fumer
après ne pas avoir touché à une 
cigarette pendant des années.    

UN EMPLOYÉ IGNORANT 
EST UN EMPLOYÉ SOUMIS

Depuis le 1er mai 2007, le salaire minimum pour les tra-
vailleurs dits « réguliers » a augmenté, passant de 7,75 $ à
8,00 $ l’heure. La plupart des emplois doivent être rému-
nérés en fonction de ce salaire minimum.

PAYER MOINS EST ILLÉGAL
Un travailleur à pourboires est un travailleur qui reçoit
habituellement des pourboires ou « tips » :

Pour ce genre de travail, le salaire minimum 
est de 7,25 $ l’heure.

Pour la plupart des emplois, la semaine régulière de  tra-
vail est de 40 heures. Au-delà de ce nombre d’heures, 

Nous avons des droits
DDaannss  uunn  mmoonnddee  ssii  ccaappiittaalliissttee,,  iill  eesstt  iimmppoorrttaanntt  ddee  ccoonnnnaaîîttrree  nnooss  ddrrooiittss  eenn
lliieenn  aavveecc  nnoottrree  ttrraavvaaiill..  MM aallhheeuurreeuusseemmeenntt,,  bbiieenn  ddeess  ggeennss  nnee  ssoonntt  ppaass  aauu
ccoouurraanntt  qquu’’iill  eexxiissttee  ddeess  ddrrooiittss  lleess  pprroottééggeeaanntt  ddaannss  lleeuurr  mmiilliieeuu  ddee  ttrraavvaaiill
eett  ssoouuvveenntt  nnee  ssaavveenntt  ppaass  ccoommmmeenntt  rrééaaggiirr  àà  uunnee  ssiittuuaattiioonn  oouu  qquueell  rreeccoouurrss
ss’’ooffffrree  àà  eeuuxx  ffaaccee  aa  ll’’eemmppllooyyeeuurr..

LES DROGUES LÉGALES ASSOCIÉES AU TRAVAIL



L’Injecteur  juillet  2007  .21

l’em-ployeur doit payer à temps et demi. 
Si vous recevez normalement 8,00 $ l’heure,
vous aurez 12,00 $ pour chaque heure sup-

plémentaire travaillée.

Trop d’employeurs croient encore que les heures
supplémentaires commencent à 44 heures.

Si vous doutez de la conformité de votre employeur ou de votre
milieu de travail aux normes du travail, vous avez des recours. Il
vous faut porter plainte par écrit au bureau régional le plus près
de chez vous. 

Nous avons la chance de bénéficier de droits au travail. Il faut les
faire valoir, car l’exploitation est illégale. En faisant respecter nos
droits, nous améliorons notre qualité de vie. 

Respectons-nous en faisant valoir nos droits.

Trop de personnes qui vivent dans les espaces publics ou dans le
métro, les fréquentent et y exercent un métier de la rue reçoivent
de nombreuses contraventions. Une recherche portant sur la
judiciarisation, réalisée par Céline Bellot, professeure à
l’Université de Montréal, vient démontrer l’existence de ce phé-
nomène, qu’on connaissait déjà. Cette étude fait ressortir que le 

nombre de contraventions émis est cinq fois plus élevé
aujourd’hui qu’il y a 10 ans! De plus, entre le moment où
une personne reçoit une contravention et l’émission d’un
mandat d’emprisonnement, le montant a triplé en
moyenne, pendant plus de quatre ans! Voilà pourquoi il
est important de connaître le cheminement d’une contra-
vention pour éviter d’énormes frais ou la prison.

Après l’émission d’une contravention, vous avez 30 jours
pour la contester ou plaider coupable (dans ce cas, il faut
payer ou convenir d’une entente quand vous la retourner).
Si vous plaidez non coupable, une date de jugement vous
sera envoyée à l’adresse inscrite sur la contravention.
Vérifiez bien cette adresse, sinon vous ne serez pas
informé de la date d’audience et ne pourrez pas aller vous
défendre, et vous serez reconnu coupable!  Un petit truc : à
l’endos de la contravention, évitez de donner des rensei-
gnements, car cela peut jouer contre vous. Par contre, écri-
vez que vous désirez recevoir la divulgation de la preuve :
ce document vous permettra de préparer votre défense. 

Une fois en cour, pour être acquitté, il faut semer un doute
raisonnable dans l’esprit du juge. S’il vous déclare coupa-
ble, il peut ajouter des frais d’environ 55 $. Cependant,
vous pouvez rencontrer le procureur de la poursuite qui, le
plus souvent, vous proposera une entente (que vous
accepterez ou refuserez) qui vous évitera de payer des
frais de jugement, qui s’ajoutent si vous perdez. Il vous
faut donc peser le pour et le contre.

Si vous êtes reconnu coupable et que vous laissez aller la
situation, plusieurs étapes suivront : un bref de saisie, un
mandat d’amener (pour vous forcer à vous présenter
devant le percepteur des amendes) et un mandat d’empri-
sonnement pourraient être émis contre vous. Il faut savoir
que des frais s’ajoutent à chaque étape. 

Si vous ne voulez pas être emprisonné, pour des contra-
ventions pour lesquelles vous avez été reconnu coupable,
vous pouvez convenir d’une entente de paiement ou de
travaux (à tout moment, à Montréal, même si vous êtes
sous mandat d’emprisonnement! ). Vous devrez alors vous
rendre chez le percepteur des amendes, avec votre preuve
d’aide sociale (sinon vous devrez prouver que vous rece-
vez un faible revenu). Pour les ententes de paiement, un
dépôt représentant 10 % du total de vos contraventions
sera exigé. (Vous pouvez négocier cette directive.) Pour les
travaux, après avoir pris l’entente, vous aurez trois jours
pour appeler le YMCA pour prendre rendez-vous avec un
agent. Attention, l’attente est d’un mois et demi à trois
mois avant de rencontrer un agent et de commencer vos
travaux. 

Convenir d’une entente suspend vos mandats qui revien-
dront après quelques mois si vous ne la respectez pas.

Au cas où vous auriez besoin de plus d’information
ou d’un accompagnement, contactez la Clinique Droits
Devant du RAPSIM, du lundi au vendredi au 514 603-0265.

Isabelle Raffestin /  Clinique Droits Devant

QUE FAIRE QUAND ON
REÇOIT UNE CONTRENVATION?


